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Les termes surdoués, doués, précoces, haut
potentiel sontutilisésdans lapressegénéraliste,
souventde façoncaricaturale, soitpourparlerde
petits génies, soit d’êtres asociaux et lunaires,
bref des aliens un peu pathétiques et qui sont
loin de décrire la personnalité des zèbres.

5 % de la population générale

Longtemps, les psychologues ne se sont inté-
ressés qu’aux enfants surdoués en ayant énor-
mément de mal à faire admettre que l’intelli-
gence puisse être associée à de la souffrance
psychique et à un mal-être profond parmi ces
enfants.

Le petit génie n’est-il pas dans l’imagerie com-
mune un petit Mozart solaire remplissant ses
géniteursdefiertéetd’orgueil ?Etsi leproblème
ne venait que d’une précocité, le temps devrait
y remédier... Pouvait-on parler d’adultes pré-
coces ? Certainement pas !

Pourtant les zèbres sont parmi nous, ils repré-
sentent 5 % de la population générale et leurs
caractéristiques font qu’ils sont sur-représentés
chez les vétérinaires. Pourquoi ?

Parce que ces zèbres ont des facilités d’appren-
tissage, de très grandes capacités de mémori-
sation, un mode de pensée très rapide et en
arborescence,qui augmentent leurschancesde
réussirdansuncursusscolairedetypeconcours.

Lezèbreaimeapprendre,comprendre,ordonner
ses connaissances pour leur donner du sens et
s’il survit à l’ennui des années scolaires, il a tout
pour s’éclater dans les études supérieures.

Des zèbres dans nos cliniques ?
Caroline DABAS

PSyChologie

Des psychologues définissent un profil
d’être humain - le zèbre - présentant des
caractéristiques d’intelligence et de sensi-
bilité exacerbées qui serait sur-représenté
chez les vétérinaires. Son mode de fonc-
tionnement différent l’expose à une souf-
france psychique mais peut être un atout
pouruneentreprise:lezèbresadegrandes
facilités d’apprentissage et de mémorisa-
tion ainsi qu’un mode de pensée très
rapide et en arborescence.

Les zèbres dont nous parlons ne sont pas des
équidés exotiques mais des humains un peu
particuliers, qui semblent nombreux dans notre
profession.

Qui sont-ils ? Ce terme a été utilisé en premier
lieupar lapsychologueclinicienneJeanneSiaud-
Faccin pour caractériser des profils d’enfants et
d’adultesprésentantdescaractéristiquesd’intel-
ligence et de sensibilité exacerbées.

JeanneSiaud-Faccinparled’intelligencenonpas
quantitativement mais qualitativement diffé-
rente, systématiquement associée à une hyper-
sensibilité émotionnelle et sensorielle.

Il ne s’agit pas de plus d’intelligence mais de
mode de fonctionnement différent, tellement
différentque les techniquesd’imagerie fonction-
nelle cérébrale permettent de le mettre en évi-
dence.

«le zèbre ne sait
pas se vendre
puisque tout ce
qu’il fait lui paraît
facile et évident.»

d’infos

Typiquement, le zèbre s’oriente vers des profes-
sionsoùsonempathienaturellevapouvoirs’épa-
nouir, sa sensibilité l’attire vers les animaux.

Une chance pour l’entreprise
Mais le zèbre n’est pas qu’une machine intellec-
tuelleperformante.Cetteacuité intellectuelleest
indissociabled’uneextrêmesensibilité, quipeut
être un vrai handicap pour l’intégration sociale.

Le fonctionnement de la personne sensible et
douée la conduit souvent à se sentir décalée et
àensouffrir.Laquêtedesensest fondamentale.
Un travail, même socialement prestigieux, qui
ne donne pas de sens à la vie rendra le zèbre
profondément malheureux.

Les zèbres sont une chance pour une entre-
prise ; il est importantde lesdépister, les repérer
afin de mettre à profit leurs qualités. Les per-
sonnes douées et sensibles sont de vrais
altruistes, profondément généreux, qui auront à
cœur de faire réussir toute leur équipe, leur
entreprise, sans en chercher de gloire person-
nelle.

Victimes d’un ennui profond
A contrario, le zèbre ne sait pas se vendre
puisquetoutcequ’il fait luiparaît facileetévident,
et sa sensibilité exacerbée fait que toute
remarque injuste va le blesser profondément.
Ce sont donc des personnalités à manier avec
des pincettes par leurs collègues et managers.

Les zèbres ont aussi un grand intérêt personnel
à être diagnostiqués. Ce sont souvent des per-
sonnes qui traînent un mal-être chronique, par
perte de sens, et dont le questionnement per-
manent peut facilement être « pathologisé » :
ils ne sont pas dépressifs chroniques mais vic-
timesd’unennuiprofondetd’unepertedesens,
et ne sont pas bipolaires non plus, les phases
d’engouementsartistiques,d’exaltationssenso-
rielles n’étant pas des phases maniaques mais
un ressenti exacerbé face à des stimulations
neuro-sensorielles, art, musique, littérature...

Des créatifs qui veulent
s’exprimer
Il y a beaucoup de zèbres parmi les artistes,
écrivains, musiciens, comédiens par exemple.
Ils ont besoin d’exprimer toute leur sensibilité
par l’art,en l’exerçantouen le ressentantetceux
qui n’y ont pas accès sont malheureux.Trouver
une activité artistique peut donner un sens à la
vie d’un zèbre ! Les zèbres sont des créatifs qui
ne demandent qu’à exprimer leur potentiel.

SelonArielleAdda,autrepsychologuespécialiste
du domaine, la personnalité des adultes sen-
sibles et doués en fait des proies idéales pour
les pervers narcissiques, dans leur vie privée ou
professionnelle, ainsi que des victimes faciles
de harcèlement moral.

L’intérêt est donc grand pour les zèbres qui
s’ignorentdese renseigneretde rencontrerdes
professionnels compétents pour mieux com-
prendre leurs différences afin de trouver, enfin,
un équilibre de vie. n

Trop intelligent pour être heureux, l’adulte
surdoué, Jeanne Siaud-Faccin, éditions
odile Jacob.
Adultes sensibles et doués,Trouver sa place
au travail et s’épanouir,ArielleAdda
etThierry Brunel, éditions odile Jacob.
Association ZèbreAttitudes, site zebreattitude.com
Centre Cogito Z : cogitez.com
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